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certaitis rapports, la loi est susecptible d'amndenents. ai'rmfi les
changentents que l'on cherche s introduire, le plus important est
celui qui ai trait à le juridiiin dle.cuissaires et :ydie
d l'école. Dans le Hlaut coîinne dans le Dus-umda, i est pleine-
ment aduais que la taxe des écoles est puïeienit municipale
uais il existe une différne seniello dans la constitution des
bureaux, en ce qui concerne le pouvoir de taxer les contribuables.
Dans le IlhasCa nîad:î, chuleu nniniciipahité (là où il a'y a pa de
dissidents) choisit un bsul corps de con mis:aires, tandis que
dans ] Ilant chaque école et calune section est diri4ée
par un bureau indépenîdant, multipliant iainsi inutilement, conmue
le fait observer le Dr. ltycrmon, les rouages adcninistratifs causant
beaucoup die diversité dains les taxes dlanis ch:aque canton et
n ne dans chaque Partie de clla'iee canton, et altérant l'un -
flormité énérale dans l fonctioînemîret du système scolaire.
Pour remédier à es vices et aiéliorer le système scolaire sous
d'autres rapports, ou propose d'étendre l'action le chaque
bureau sectionnel à tout un canton (omiýiship) et d'introduire

"2. De eoîîsiderer s'il serait dédi'able d'avoir un bureu de
syndics d'école pour chaque township, il l'instar des cités, des
villes et des villages i couporé et si le conseil de township ne
pourrait pas clats e ens.. être hui-même le bureau des syndics
d'coic, incitaJit fln p Pr ce mnoyen aux !rouldes et aux disputes
originaires des elinigetuents et des divisions des .ections sco-
laires, des élections de syndies de section et du prélèvement et
de la erception des cotatis et simplifiant cin même temps
Se trablîiin t les roiliges i systèine d'éduication, laissant
alux paIrents Une plus grande discrétion quant au choix des écoles
pour leurs enl'ints, etiinnit une pernatience tieux établie à
la position des instituteurs.

3. De proposer aiussi à la considération la question suivante,
savoir: Si le conseil mnmicipal devrait être investi du pouvoir de
faire payer et de puir par aîmende, ou de 'aire travailer aux
chents, les parents qui nenvoient pas leurs enfauts ayant ge
voulu par la loi, de - Ï 15 aus, à uelku*école pendant au moins
quatre mois de lannée

Pariai les nombreux articles publiés par les journaux au sujet
de ce imouvenent, nous choisisons le suiv:mt qui a trait à la
distribution le récopense us l'empruntons au 1I«rnmion

dl'autres imesures de inoinidre importance; mais avant de prendre ctor
aucune décision en sa qualité de chef de départetient, M. le Dr. u premier article soumis par M. le Dr. lyeron, dans sa
ltyerson désire consulter les dißerents fonctionnaires ecolaires lettre cireulaire annonç:tt la convcation d'assemblées scolaires,
et les personnes intéressées,' et suivre les suggestions que leur laits tout le haut-Canada, au sujet du systètne dos écoles et des
expérience et leurs connaissnees pratiques dans le ifictionne amendements qu'il nécessite, est De considérer toute suggestion

nent de'la loi (les écoles les induira à lui Jhire. C'est clansee but qi pourrait être faite au sujet de la loi des écoles, pour lné-
ihoration des écoles, pour la diffusion de lédueation, pour la dis.

qu'une lettre circulaire a ét adressée, enécembrerderitribution et le développement des bibliothèques publiques."
aux coniseils de ch e ugic unicip:Cité, aux oniciers scol:üres et à " Ceisjet enbrasse une immense surfface et peut, de fait, être
d'autres personnes, les invitant à se réunir en Convetiios qui ont considéré dans ses termes coninse comprenant tous les sujets sug-
eu lieu dans chaque comté et qui ont été ou devront être présidé gérés. resque tous les sujets ent rapport avec le systène des

le Sutendant. Les Ciro'siaes qui emblctaoir écoles dit pays peuvent trouver place laits cet article, et nous ne
P doutons pas que les discussions auxquclles il donnera lieu ne soient

idée de ces assemblées de comté sont ainsi expliquées par le Dr, du plus grand intérêt. Nous propoons nanmins i ajourd'hui,
yersoi las sa lettre circulaire à l'attention les uggestions particulières qui ont rapport à la

L orsque je coinincnçai, cr 1844, p î'a1 plquer à établir et listribution des réeotilienses lais les écoles, - ui sujet qui 
à mûrir nlotre stèineicetuel d'éducation publique élénientaire, exCité la plus grande attention parmi les anis de l'éducation, et
il entrait dans miion plai de visiter une Iois cri cinq ns <les ays auqjuel le poids de l'évidence estassuré. Il n'y a aucune discussion
étrangers où l'éducation est avancée, afin d'equérir des informa- qui ne trouve les opposants de la distribution des récoipenses
tions, <l'observer la nature, le foiîctionîiieitîent et les progrès des aux élèves qui se sont distingués, à peu près à bout de ressources.
systèities d'iustruction publique, de fîçon que îus pussions, dans On prétend que les sujets qui travaillent et réussissent le mieux

notre système d'éducâtion et dans, nos institutions, profiter autant laits le n onde souvent ne sont pas ceux qui remportent les cou-

que possible de l'exenplo et le l'expérience d autres contrées ronnes l'école, et que la vivacité l'emporte sur le travail et le

éclairées. Il entrait aussi dans une autre partie de fmon plane mérite, et que dans de tels cas les récompenses sont de nature
visiter chaque cointé du [aut-Caiada, ute lois cil Cinq arts, ans décourager le travail persévérant qui, dans les devoirs de l'école
le but cl'obteir iconnaissance oele de l'état et des besoins ti cotinue dans ceux de la vie, mérite le plus d'être encouragé.
peuple, de consulter sur le fonctioiement, les progrès et les Que les prix soient accordés au plus heureux lors de l'examen
défauts de notre propre systènie d'instruetion publigue. et les en coneours, c'est assez souvent le cas. A l'école coîinne dans le
meilleirs mioyens <le l'améliorer et de l'adapter aux institutions monde, il arrive iue l'audace et la hardiesse remportent le prix
et aux besoins du piays. le fis filon dernier tour quinqennil en, sur le mérite et la valeur modestes. Les rapports des surinten-
janvicr, f'évrier et mars <le 1860, nmais ina santé tie te perniit pas dants les localités, publiés dans le rapport annuel du départe-
d'ontreprendre les rudes fatigues dl'unî autre tour l'année der- ient <le l'Education, montrent jusqu'à l'évidence lue ce lait s'est
nièr; l'absorption de l'esprit publie par le sujet de la conf'édéra. souvent, présenté à l'encontre de l'utilité et de l'à-propos du sys
tion et par d'autres questions excitantes, semblait détruire tèuiîe des récompenses.
l'opportunité de tenir les asseniblées pcbliques de comté pour y NIis, après tout, ces arguments s'appliquent Phutôt nu mode
traiter des natières seolaires. Je ste propose, dais le cours des trois le distribution qu'à la distribution des prix elle-même. Le grand
miois rochains, si la Providened le permet) (le laire ma quatrièmne danger à éviter, c'est l'ignoraice le la conduite générale des
visite, lui sera lirobablement la dernière, dauis chîaque coité ou élèves peidant tout le toerme, ignorance qui fait que l'on juge du
réunion de comntés dans le HauCana dans le but de tenir mérite par les tccilents d'un examen. Di.stribuées d'après lue
une asseiblée d'école de coité de toits les oiliciers scolaires et règle age, qui consisterait à juger di mérite par l'application et
autres amiiis de 'éduetion qui jîfgeront si propos d'y assister. le travail. quotidiens, les récompenses deviennent dès lors d'un

Les inilérêts qui seront discutés dans ces asseimblées peuvent grand avantage. C'est simplement mîtettre 'ciipratique, -à l'école,
être exposés dis les ternie suivants, les principes <le la vie réelle: nous travaillons tous pour des

Il 'iigirit réconmpenses. Il pot se faire que les récomîpenses que l'oi cou-
1. De considérer toute siggestioin qi pont être lito pour volte diffèrent entre elles, lapositio des hommes étant différenite

l'amnendemîent de lia loi dos écoles, pour l'amélioration des écoles, Mais tous les hemmes qui ont du coeur travaillent pour umie
pot' lia diffusioi <le l'éducation, et pour l'expansion et l'utilité récouipenlsL qu'ils ont toijoiuirs enî vue et à laquelle ils aspirent
des livres de récompense et des bibliothèques publiques, par n t ail eonlitium. Elle est l'aiguillon du travail, et une


